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PAR MILLIERS AU MAGASIN DE 


DE WALSH. 


Saint-Boniface, Manitoba, 14 Novembre 1589 


ee 


JOURNAL HEBDOMADAIRE. 


PARDESSUS 


HARDES-FAITES 


1,000 PARDESSUS 


de toutes grandeurs et qualités, au magasin de Walsh, de $3.50 en montant—à moitié prix 


actuellement. 


Allez et Voye 


les pardessus de $3.50 chez Walsh ainsi que les pardessus (pea Jackets) au même prix. Ils sont ce 


qu'il y a de mieux. 


HABILLEMENTS :-: D'AUTOMNE :: ET :: D'HIVER 


En grande variété chez Walsh et à prix moitié plus bas que dans les autres magasins. 


VENTE SPÉCIALE D'HABILLEMENTS D'AUTOMNE ET D'HIVER QUI SE FAIT ACTUEL- 
LEMENT CHEZ WALSH. AVANTAGES EXTRAORDINAIRES OFFERTS. 


513 Rue Principale, vis-a-vis l’Hotel-de-Ville. 


il j10 10 


| I3oucher, 
Coin de l’Avenue Tache et de la Rue 


Dumoulin. 


EN GROS ET EN DETAIL. 


Toujours en mains des viandes de première qualité. 


BŒUF, - VOLAILLE, - MOUTON, - LARD, 
SUUCISSES, - VIANDE FUMÉE, - VEAU, 


ETC., ETC., ETC. 


VACHES À LAIT ET BŒUFS DE TRAVAIL 


A vendre en tout temps. 


Nous achetons, Au CompranT, tous les produits de la 


campagne. J. B. LAUZON. 


lan 16.2.88. 


E. L. JOYAL, 


 Sellieret Harnacheur 
26 RUE PRINCIPALE, WNNIPEU, 


(Porte voisine de MM. Richard & Cie.) 


FABRIQUERA =——— 


ee 20 Cie 2 + 


LES HARNAIS ET SELLES DE TOUTES DESCRIPTIONS, 


GROS HARNAIS POUR FEME, HARNAIS DE COUPE, 


DE VOITURE DOUBLE, ET HARNAIS TRACK UNE SPÉCIALITÉ, 
ÉTRILLES, BROSSES, FOUETS, ETC. 


Manitoba Lumber & Fuel Co. (Limited) 


BUREAUX : 

363 RUE PRINCIPALE, WINNIPEG, 
(Côté Est de la rue Principale.) 

COURS :-: À :- BOIS 


Au pied de la rue Water, près du chemin 
de fer Northern Pacific et Manitoba, 
et au chemin de f r Pacifique 
Canadien. 


L'endroit le meilleur marché de Winnipeg 
pour 
CHARBON, BOIS DE CHAUFFAGE ET 
BOIS DE CONSTRUCTION, 
En gros et en détail. 
Une visite est respectususement sollicitée, 


JOSEPH DAVIS. Gérant. 
N.B.—Le public trouvera à nos bureaux 
des personnes parlant le français. la 16.5 89 


RICHARD & CIE, 


IMPORTATEURS DE 


Vins, Liqueurs et 


Cigares, 


365, RUE PRINCIPALE, 
WINNIPEG. 
(0:0:0) 

Les A mateurs de Vin: 
trouveront qu'il est de 
leur intérêt de venir 
visiter notre établisse- 
ment avant de donner 
leurs commandes  ail- 
leurs. Nous avons sans 
contredit le meilleur as- 
sortiment de Ja Pro: 
vince, et nous promet 
tons de vous étonner 
par le Bas Prix de nos 
Marchandises. 

Nous faisons une spé- 
cialité des Vins de Bor- 
deaux, et nous sercns 
heureux de vous fournir 
des échantillons sur de- 
mande. 


er _ __  - 
ECURIE DE LOUAGE. 
No. 45 AVENUE DU PORTAGE, No. 45 


WINNIPEG. 


MM. Pélissier & Frère propriétaires d'é- 
curie de louage, de pension et de vente, 
donneront une attention spéciales aux che- 
vaux et autres animaux malades qui leur 


seront confiés. 


REPRODUCTIONS. 


« REGRET LE 


Oh! dis, tleur que la vie a fait sitôt flétrir, 
N'’est-il pas une terre uù tout doit refl:urir ? 


LaAMABTINE. 


La brume de l'automne 
Obcurcit le ciel bleu, 
L'arbre se découronne, 
L'oiseau nous dit adieu! 


L'aube mystérieuse 

Voit les cieux s’embraser, 
Et la brise amoureuse 
Donne un dernier baiser. 


Sur sa tige penchée 

La fleur se voit pâlir; 
La nature épuisée 
Comme moi va mourir. 


Car, semblible au navire 
Brisé qui rentre au port, 
A mon premier sourire 
Je rencontre la mort! 


Un regret me consume : 
J'aurais voulu voguer, 
Voir bouillonner l’écume, 
Avec l'onde jouer; 


M'éloigner du rivage 

Par le flot déchiré, 

Et défier l'orage 

Près d'un être adoré... 


Ainsi vont toutes choses! 
C'est la loi du destin; 
Je pars avec les roses 
Sans accomplir le mien. 


L'arbre a donné son ombre, 
Flore un air embaumé, 

L'oiseau des chants sans nombre : 
Moi, je n'ai pas aimé! 


N° 
PENSÉES 
—L'amitié perd son nom 


quand elle dispense des conve- 
nances. 


—Dans la prospérité fais-toi 
des amis, dans Ja disgrâce 
éprouve-les. 


—L'âge et le sommeil nous 
enseignent peu à peu le chemin 
de la mart. 

—I1 y a deux choses à craindre 
en ce monde: l'envie des amis 
et la haine des ennemis. 


—Tel parle d’un autre et en 
fait un portrait affreux, qui ne 
voit qu'il se peint lui-même. 

—La prudence est à désirer 
pendant qu'on est jeune, et la 
gaiété est le baume de la vieil- 
lesse. 


—Les vieilles coquettes ne se 
dégoûtent pas du monde, même 
lorsque le monde est dégoûté 
d’elles. 


—Note de l'album d'un mi- 
santhrope : 

“ Il y a deux sortes d'amis: 
ceux qui vous trahissent et ceux 
qu'on trahit.” 


HOMMAGES AUX SŒURS 
DE CHARITÉ 


Il y a quelque temps, la Socié- 
té Philantropique, réunie sous la 
présidence du prince d'Aremberg, 
ouvrait un asile de nuit avec 
deux dispensaires. M. Jules Si- 
mon a prononcé, à cette occasion, 
un discours reproduit en partie 
par l'Univers. Nous en détachons 
le passage suivant consacré à la 
sœur de charité: | 

“ Je parle de la sœur de chari- 
té parce que cest le mot heureux, 
c'est le mot trouvé qui représente 


particulier à ce titre, c’est la Sœur 
de Saint-Vincent de Paul; mais 
ce nom est devenu le nom com- 
mun de toutes les femmes qui 
font du bien. Celui qui a créé 
cette institution a fait une des 
plus grandes choses que le monde 
ait jamais vues. 

“ Si vous connaissez...” mais 
vous la connaissez parfaitement, 
à présent tous le savent, puis- 
qu'elle figure au programme de 
l'instruction primaire  obliga- 
toire! (Sourires). Eh bien! puis- 
que vous connaissez l’histoire, 
jetez un coup d'œil sur l’antiqui- 
té tout entière, regardez-la : même 
dans les livres que l'on fait pour 
la rendre belle, vous n’y trouve- 
rez rien qui égale l'œuvre créée 
par Saint-Vincent de Paul. Je 
défie de rencontrer dans les ins- 
titutions de la Grèce et de Rome 
quelque chose qui vaille les filles 
que vous voyez marcher dans 
nos rues avec leur cornette et 
leur robe de bure allant d’une 
misère à une autre, sans s’api- 
toyer, sans larmoyer, sans hési- 
ter, et aimant tous les malheu- 
reux comme une mère aime tous 


ses enfants, avec plus de fermeté! 


et d'austérité dans le fond, parce 
que leur sentiment et leur chari- 
té viennent peut-être de plus 
haut. (Applaudissements). Elles 
ont une gloire et une joie : elles 
ont donné leur nom à toute une 
classe de femmes charitables. Et 
en même temps que je fais l'éloge 
des sœurs de charité, permettez- 
moi de vous dire, Mesdames, que 
je vois autour de moi des per- 
sonnes qui ne portent ni la cor- 
nette, ni la robe de bure, qui 
sont même en robe de soie, et 
qui par leur cœur sont dignes de 
porter cette cornette et cette 
robe de bure. (Applaudissements 
prolongés). 

“ C'est quelque chose que d'of- 
frir aux pauvres l'accueil que 
vous leur faites. Grâce à votre 
personnel, ils viendront dans 
cette maison, ils franchiront ce 
seuil, où ils seront reçus à bras 
ouverts. Je ne dis pas qu'ile y 
trouveront des soins qui trahi- 
raient une prévoyance, non, il y 
a la science de donner: il faut 
donner avec mesure. Mais ils 
savent, ils devinent qu'ils seront 
reçus fraternellement. (C'est là 
un grand mot, c’est un des mots 
de la république ; je l’accepte à 
ce titre, mais je l’accepte aussi 
parce que c'est le mot que le 
christianisme a trouvé. (Applau- 
dissements). 

‘‘ Il y a un passage de Sénèque 
—il faut bien que le pédant se 
montre un peu (protestations) —il 
y a un passage de Sénèque où il 
est dit que l’homme de bien qui 
a toute sa vie obéi au devoir est 
le plus beau spectacle que Dieu 
puisse contempler, quand il re- 
garde vers la terre. Mais le grand 
homme des stoiciens, c'est celui 
qui a fait tout son devoir et ne 
fait que son devoir, qui obéit à 
la raison et n’obéit qu à la raison; 
l'homme des stoiciens n’a pas de 
cœur. Vous, au contraire, vous 
connaissez et pratiquez le devoir 
en l’aimant, en le faisant aimer ; 
c'est pour cela que vous êtes 
grands et puissants, et que votre 
œuvre, quelle ques soit aujour- 
d’hui, se répandra au dehors sous 
les regards de Dieu, au milieu 
des bénédictions.” (Bravos et ap- 
plaudissements prolongés). 

Il y a dans cette page une sé- 
rie d'hommages et d’aveux à l'a- 
dresse du christianisme qu'il 


LE MANITOBA 


une leçon dont on ne saurait mé- 
connaître l'autorité et la valeur. 


Les masses ne se laissent pas 
entrainer par les considérations 
d'intérêt général. Les calculs et 
les raisonnements les plus clairs 
et les plus exacts n'ont sur elles 
que peu d'empire. 


Elles obéissent à l’un de ces] 


deux sentiments : Le sentiment 
du devoir, c'est-à-dire de la loi, 
ou le sentiment de la passion. 

Elles croient à Dieu, le crai- 

nent, l’aiment et par conséquent 
ui obéissent. 

Ou bien elles haissent les hom- 
mes dans lesquels on leur fait 
voir des maitres. 

La foi fait des peuples sages et 
heureux par leur sagesse même. 

L'envie fait des foules désor- 
données et révoltées. Il n'y a pas 
de milieu. 

La conservation n’a qu'un fon- 
dement solide: la foi. 

Détruisez, affaiblissez, ou sim- 
plement ne consultez pas, ne 
faites pas intervenir la foi, alors 
vous laissez s'échapper l'envie, 
qui déchaine les révolutions. 


> 


TOILETTE DE LA MAITRESSE 
DE MAISON 


La toilette qui, dans les villes, 
est la principale occupation de 
la plupart des femmes, ce qu'on 
ne saurait approuver, car cela 
leur fait perdre, sans qu'elles 
s’en doutent, une grande partie 
de l'importance qu'elles pour- 
raient acquérir dans l'esprit et 
l'estime 7 hommes, ne doit 
cependant pas être négligée à la 
campagne, car une bonne tenue, 
une mise propre et de bon goût 
doivent distinguer une femme 
bien élevée, et la simplicité des 
vêtements n'exclut ni les bonnes 
ni les belles choses. 

Une maîtresse de maison, à la 
campagne, s'habillera pour toute 
la journée aussitôt qu'elle aura 
terminé le petit service inté- 
rieur de sa chambre pour elle et 
pour ses enfants, et fait sa visite 
du matin à la ferme et à la cui- 
sine. Vers le milieu du jour, 
elle remettra un peu d'ordre dans 
sa coiffure et dans sa toilette. 

Si elle est riche, je l’engage à 
acheter de ces étoffes toujours 
belles, qui peuvent être em- 
ployées dans presque tous les 
temps, sans rien perdre, pour 
ainsi dire de leur valeur, plutôt 
que ces objets qui n'ont plus 
de prix dès qu'ils ont perdu leur 
premier lustre. Si elle n’est pas 
riche, elle fera toujours sagement 
de n'employer que les étoffes de 
bonne qualité, mais moins coùû- 
teuses. Les colifichets ne doi- 
vent jamais paraître dans la toi- 
lette d’une femme qui vit à la 
campagne. 

Si j'engage les femmes qui 
aiment la toilette à modérer ce 
penchant, j'exhorte celles qui se 
négiigent à faire tous leurs efforts 
pour conserver une bonne tenue. 
Une femme dont la tenue et la 
propreté ne sont pas irrépro- 
chables fait une grande faute. 
La plus exquise propreté doit 


constamment régner dans tous 


ses ajustements comme sur sa 


personne. Sa chevelure doit être 
toujours parfaitement lissé et en 


ordre. 


p. que dy ?e 5. 
ss 
LE MANITOBA 
EST PUBLIÉ 


LE JEUDI DE CHAQUE SEMAINE 
A SAINT-BONIFACE, MANITOBA 


Par la Cie Canadienne de Publication 


Toute communication concernan 
le journal doit être adressée à 


EDMOND TRUDEL, 
Directeur 
Saint-Boniface, Man. 
Canada, 


| peut altérer la santé sans donner 
au corps ces formes pures qui 
sont le type de la beauté. 

Sa chaussure, quoique modeste 
Let même un peu grossière à la 


| campagne, doit toujours être en 


bon état; les pantoufles, lors 
même qu'elles sont élégantes, ne 


doivent jamais paraitre hors de 
la maison. Quelques femmes ont 
l'habitude repoussante de porter 
en pantoufles des souliers à demi 
usés ; mes lectrices ont trop bon 
goût pour que je sois obligée de 
les mettre en garde contre cette 
économie déplacée. 

Enfin, une femme bien élevée 
cherchera toujours à prévenir en 
sa faveur, même au premier as- 
pect, par sa bonne tenue, sa 
propreté, le bon goût et le bon 
ordre de ses ajustements. À tous 
les âges, dans toutes les condi- 
tions de la vie, il faut qu'elle 
puisse se présenter devant des 
étrangers sans être embarrassée 
de sa négligence. Y a-t-il rien 
de plus ridicule qu'une femme 
obligée de s'enfuir lorsqu'elle 
aperçoit un visiteur! Elle aurait 
tort de croire que son désordre 
est moins désagréable à son mari 
qu'aux étrangers; si elle veut 
conserver son affection, elle doit 
se préoccuper constamment de 
lui plaire, et faire en sorte qu'il 
n'ait jamais à rougir d'elle.— 
Mme C. Millet- Robinet. 


UNE MAISON HANTÉE 


Un reporter d'Ottawa a fait 
des perquisitions sur les évène- 
ments étranges qui se passent 
dans la maison de M. Geo. D 
de Clarendon Front, comté de 
Pontiac. 

Des milliers de personnes ont 
visité cet endroit. Chaque same- 
di on était* témoin de quelque 
chose de très étrange. Aussitôt 
que le silence se faisait parmi les 
visiteurs, le spectre profitait de 
l'occasion pour accomplir son 
œuvre. Une fois la poche d'un 
habit suspendu au mur et rem- 
plie de bonbons fut vidée et le 
contenu lancé à la figure des 
visiteurs. Une autre fois, M. 
Horner, frère du Rév. M. Horner, 
bien connu à Ottawa, offrait des 
prières pour chasser le fantôme. 

M. Homer venait de lire nn 
chapitre de la bible et avait 
placé le livre sur une chaise pour 
s’agenouiller et faire une prière. 
En un instant le livre disparut 
et, après maintes recherches, on 
le trouva dans le poêle. Il était 
en lambeaux et une trentaine de 
pages avaient disparu. 

Malgré ses vicissitudes, M. 
Daggs rofuse de quittor la mai 
son avant de connaitre la main 
mystérieuse qui lui cause tous 
ces ennuis. Îl est allé voir la 
“ Pythonisse de Plaum Hollow,” 
qui lui a dit que l'auteur de tous 
ces méfaits était une femtme et 
ses deux enfants Mme Daggs 
et ses enfants ne veulent pas 
partir avant que la découverte 
soit faite, ce qui aura certaine- 
ment lieu avant longtemps car 
la maison hantée est maintenant 
habitée par plus de vingt per- 
sonnes qui veillent tour à tour 
pour découvrir le mystère de 
Clarendon Front. 


Sa taille doit être toujours 


soutenue par un corset bien fait, Dr T. FAFA RD, 


sans être serré comme celui dont MEDECIN DE L'HOPITAL SAINT-BONIFACE, 
certaines femmes ont le ridicule | AVENUE TACHÉ, SAINT-BUNIFACE. 


M.Joval so'licite le patronage de ses compatriotes et leur garantit satisfaction. Fiacre à toute heure du jour et de la absolument le caractère de lalétait bon de recueillir venant | de s'affubler, et qui détruit toute U| 
DA … à on . DAS PRIE nuit. er par téléphone; 8P- | ction. Au fond, la vraie sœur | d'une telle source, et, à l’adresse la grâce et toute la souplesse de| Heures de coasultation :—8 à 10 a.m., 4 
PT R RE OEES ESS on A sie | PER innipe, 2 avril, 1884. jan 23. 84 | de charité, celle qui a un droit |des tristes laiciseurs du temps, | la taille, gène les mouvements et !? à 6 et 8 à 10 p.m. la 44.89. | 


Le Nouveau Grand 


344 RUE PRINCIPALE, WINNIPEG 


MAINTENANT EN PLEINE OPÉRATION ET REMPLI DE LA CAVE AU GRENIER 


ALEXANDER @ CIE 


Des plus beaux assortiments d'Etoffes à Robes, Fourrures, Manteaux, Châles, Couvertes, Flanelles, Cotons, Indiennes, Articles pour Messieurs, en un mot de tout 
| : se trouve dans un magasin de première classe. Le plus beau magasin de marchandises sèches de tout Winnipeg ; le mieux éclairé de la Puissance et fourni des améliorations modernes. 
ce qui se 


| | | . | 
Nos mc Tout a la mode, tout nouveau, tout ce qu'il y à de mieux sur les marches.-Æ Gé ous commençons par une vente extraordinaire. 
LOE————————————————————— 


L'Europe et l'Amérique parcourue pour nos achats. 
pratiques peuvent choisir dans un stock de $50,000. 


-CONFECTION DE ROBES ET MANTEAUX. 


Manteaux en fourrures pour Dames, doubluro en satin, $25.00. Il 
faut voir nos manteaux pour femmes et … 

600 châles noirs et de couleur de $1.25 à 815.00. 

Camisoles et caleçons pour hommes, valant 55 cts pour 40 cts. 


WS&-NOUVEAUX PATRONS. PRIX MODÉRÉS. 
OUVRAGE GARANTI. SPÉCIALITÉS. 
Trousseaux de noce. Amazones. Habits de deuil. Costumes 
et robes de toute description. 


Avant d'acheter vos marchandises d'automne et d'hiver, visitez le nou 
veau magasin de 


50 pièces d'étoffes à robe Melton, tout laine, à 8 cts et qui se vend ! 
10 cts ailleurs. : : 

25 pièces d'étoffes à robe moitié laine à 10 cts, valant 16 cts. 

Superbes étoffes à robe pour 16 et 20 cts. 

Cachemire voir Union à 25 cts. | 

Flanelles rouges à 13 cts; flanelles grises à 12à cts, se vendant 15 
cts ailleurs. , . 

_Jjn assortiment effraÿant de soies et satins de tous les prix. 

= Casques pour hommes, $1,40, en astracan 95 cts. 


ALEXANDER & CIE, Porte voisine de la Banque de Montreal 


NB—ECHANTILLONS ENVOYÉS SUR DEMANDE EN CAMPAGNE. COMMIS FRANÇAIS DANS TJUS LES DÉPARTEMENTS j1 j 1010 


Ce département est sous la direction de MELLE REW qui a donné 
tant de satisfaction pendant la dernière saison, Elle est sans contredit la 
meilleure modiste à l’ouest de Chicago; inutile d'insister, c'est un fait 
connû qu’elle n’a pas son égale pour ajuster et pour finir un ouvrage. Nous 
prenons un soin spécial de ce département. Nous garantissons dangtous 
les cas satisfaction coæplète. 


ALLEZ CHEZ ALEXANDER POUR ARTICLES POUR HOMMES 
——{©T— 


POUR VOS MARCHANDISES SECHES. 
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6 Alanitoba. 


PRET 14 Novembre 1889. 


LEUR PROGRAMME 


Un journal du Portage-la-Prairie 
nous donne le programme du gou- 
vernement, pour l'avenir. C’est le 
plus bel échantillon d'esprit révolu- 
Honnaire qu'il soit possible d'exhi- 


“ La législature va tout simplement 
adopter une loi pour abolir le système 
actuel des ecoles en y substituant une 
nouvelle organisation scolaire. Lorsque 
cette loi recevra la sanction du lieut.-gou- 
verneur, elle deviendra de suite en vigueur, 
etiln'y a aucun pouvoir supérieur pour 
empêcher que cela soit. On dit néanmoins 
qu'il peut y avoir appel à Ottawa pour de- 
mander le désaveu ; mais l'expérience du 
passé, au sujet du desaveu des lois de 
ManitoLa, nous porte à croire que les au- 
torités fedérales n'interviendront pas. 
Elles agiront tout comme dans le cas de 
lu loi Mercier, en déclarant que notre lé- 
gislature à constitutionnellement le pou- 


voir necessaire, et ce sera la fin. Mais, 
s'il advient que les autorités fédérales 
envisagent différemment la question et 


désavouent la loi, qu'arrivera-t-il? Com- 
ment! mais LA LÉGISLAIURE DE MANITOBA 
N'AURA SIMPLEMENT QU'A ADOPTER LA LOI DE 
NOUVEAU, ET PENDANT TOUT CE TEMPS-LA 
NOUS AURONS NOS NOUVELLKS ÉCOLES... ....... 

Las défenseurs des écoles s’adresseront 
peut-être aux tribunaux. Ce serait le 
plus sage. Mais ceci ne ramèuerait .pas 
les écoles séparées, car pendant que la 
cause se plaidergit LES NOUVELLES ÉCOLES 
SERAIRNT MAINTENUES par tout le pays et 
lorsque le procès serait terminé, il n'y a 
aucun doute que le public serait assez 
SATISFAIT DES ÉCOLES NATIONALES et ne de- 
manderait pas de changement, même si 
ces cours décidaient contre les prétentions 
de la province. 

Supposons cependant que cette décision 
soit adversé au gouvernement et que cha- 
cun conserve ses opinions sur la question, 
qu'arriverail-il? ALORS LA CONSTITUTION 
DEVRA ÊTRE AMENDÉE DE SUITE, dussions 
nous payer plus que ce que nous vaut la 
confédération." sus sise soscuses sousse sonese 

Et le journal continue sur ce ton, 
tout comme s’il pe s'agissait pas 
â’une révolte en règle contre l’auta- 
rité, la constitution et les lois. 

Nous en sommes rendus au radi- 
calisme le plus avancé, et ce que 
dit ce journal est un avertissement 
pour nous de ce qui doit arriver. 

a 


ENCORE LA QUESTION DES ECOLES 


Le procureur général Martin vient 
de prononcer un nouveau discours 
au Portage-la- Prairie, sur la ques- 
tion des écoles. Celte fois encore, 
il a déclaré que le gouvernement 
est déterminé à abolir les écolés sé- 
parècs, quelles que soient les consé- 
quences. 

Nous empruntons au Sun, de Win- 
nipeg, quelques passages de ce dis- 
cours, qui contient autant de cy- 
pisine que de mensonges : 


M. Martin dit que, personnellement, il 
a des idées bien avancées sur cette 
question des écoles séparées. 11 semble 
qu'il soit de la plus haute importance que 
les enfants aillent à l’école, et il est mal_ 
heureux qu'on fasse une différence quand 
il s'agit des convictions religieuses. Quelle 
est la raison de ce manque d'union? Le 
catholique romain, dit-il, ne désire pas en- 
voyer ses enfants aux écoles mixtes où des 
notions de religion peuvent leur être don. 
nées. Il ne parait pas juste qu’un père de 
famille soit taxé pour envoyer ses enfants 
à une école où on lui enseignera une reli- 
gion autre que la sienne. Prendrez-vous l'ar- 
gent de cet homme, vendrez.vous ses biens, 
si nécessaire, pour faire la plus flagrante 
violence à sa conscience et à ses croyances 
religieuses? L'évèque de la Terre de Ru- 
pert et le Dr King conviendront peut-être 
que les prières en commun, dans les 
écoles, n'ont que peu d'effet. Et c’est 
plus de cette manière qu'’autrement que la 
chose se pratique aujourd'hui. L'on dit 
que nous ne voulons plus de bible dans 
l’école, et avec cette idée, ces gens-là sou- 
tiendront le système inique des écoles sé- 
parées. Est-ce que le catholique romain 
est un mauvais citoyen que vous ne puis- 
siez vous associer à lui? Pourquoi ces 
distinctions ? Il arrive qu’en certaines par- 
ties du pays les catholiques sont en majo- 
rité, et qu'en certaines autres, il en est de 
mème des protestants. C'est une anoma- 
lie, L'église catholique s’opposera à la 
laïcisation des écoles, Il sait parfaite- 
ment que la majorité des catholiques est 
en faveur de l'abolition des écoles sépa- 
rées, sachant que c'est un mal de voir 
comme une ligne de démarcation entre 
eux et les protestants. Pour la paix de 
leur conscience, il ne doit pas y avoir dans 
les écoles d'exercices religieux auxquels 
ils puissent s'objecter. Qui s’opposera à 
la lecture de la bible où à l’oraison domi- 
nicale ? Avec raison ou sans raison, l’on 
fait des objections, et ce n’est pas à nous 
dire si l’on n’a pas raison. Une personne 
dira à une autre: Vos doctrines ne sont 
pas en accord avec la raison. Le nombre 


. de sectes montre la différence d'opinion 


dans ce qui est sensé raisonnable. Si nous 
pouvons amener tout le monde à s’en- 
tendre, si l'on ne s'oppose pas aux exer- 
cices religieux, vous préviendrez la diffi- 
culté de laïciser les écoles, mais je vous 
detie d'envoyer mes enfants où l'on s'ob- 
jecte à teut, et gnand vous commeltez une 
injustice en me forçaut de payer des taxes. 

11 regrettait de voir que la grandé difii- 
culté viendrait non des catholiques, mais 
de quelques-uns de nos protestants. Il es- 
pérait que la gouvernement pourrait me- 
ner sa politique à bonne fin; sinon, l'ad- 
ministration remettrait les rênes du pou- 
voir entre les mains d'hommes capables 
de continuer ce système inique des écoles 
séparées. 

Ainsi, M. Martin persiste à aflr- 
mer que les catholiques sont eu fa- 


ber. Voici ce programme : oles où on ens-iguerait la religion 


veur de l'abolition des écoles sépa- 
rées, or, nous le défions de donner 
e nom d’un seul catholique prati- 
quart et occupant une position quel. 
conque, qui se déclare favorable à 
la loi odieuse que le gouvernement 
Greenway veut nous imposer. 

Ce d:sconurs de M. Martin est à 
lire. Il engage les protestants à ac- 
cepter ses écoles sans Dieu, sous 
prétexte qu'il serail injuste de forcer 
lus catholiques à fréquenter des 


protestante ; mais sl est sincère 
pourquoi nous enlève-t il nos écoles 
catholiques ? 
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LE CHEMIN DE FER DE SAINT- 
BONIFACE A EMERSON 

La Compagme du Pacifique vient 
de lancer un avis, informant tous 
les intéressés, que le chemin de fer 
communément appelé l’'embranche- 
ment de Pembina, ne sera plus en 
apération après le dernier jour du 
présent mois. 

C'est le premier chemin construit 
en celte province et no'is ne sachons 
pas qu'il y ait aucune raison de pri 
ver tous les établissements situés 
sur le parcours de cette ligne, d’un 
chemin qui leur est tout à fait né- 
cessaire. 

Lorsque la compagnie actaelle du 
Pacitique a entrepris la construction 
du transcontinental, l’embranche- 
ment de Pembina, construit par le 
gouvernement fédéral, fut cédé au 
syndicat avec tout le matériel, et 
nous insistons à dire que cette com- 
pagnie n’a pas le droit aujourd’hui, 
sans l'autorisation du parlement, de 
cesser d'opérer ce chemin. 

Il y a plus: plusieurs centaines de 
colons ont acheté des tèrres et se 
sont établis dans cette partie du 
pays, à cause des facilités de com- 
munication, or, aujourd'hui, il est 
impossible de calculer le dommage 
que leur causerait la privation de 
ce moyen de transport. 

Nous pratestons donc énergique- 
ment contre cette injustice, sur la- 
quelle nous attirons l’attenlion des 
autorités fédérales; elles devront 
nécessairement intervenir pour pro- 
téger toute la population de cet im- 
portant district. 

———— © 


REGINA 


La constitution actuelle des Terri- 
toires du Nord Ouest ne semble pas 
donner satisfaction 4 Ja députation : 
on veut évidemment un gouverne- 
ment responsable, tel qu'il existe 
dans les provinces de la confédéra- 
tion, et c'est là une question qui de- 
vra se décider à la prochaine réu- 
union du parlement fédéral. 

Nous avons annoncé, l’autre jour, 
la démission du bureau des. avi- 
seurs du lieulenant-gouverneur et 
la formation d'un nouveau bureau; 
mais depuis l'assemblée législative 
a voté non-confiance dans la nou- 
velle aäministration, et il reste à 
savoir ce qu'il va en résulter. Le 
lieutenant-gouverneur ne veut pas, 
dit-on, changer ses aviseurs qui ne 
sont point tenus de se démettre. 
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PROTESTATIONS 


Nous publions aujourd'hui les 
rapports de plusieurs assemblées 
publiques tenues dans diverses par- 
ties de la province, pour protester 
contre l'abolition de nos écoles sé- 
parées et de l'usage de la langue 
française comme langue officielle. 
Plusieurs autres assemblées sont 
convoquées et devront se tenir la 
semaine prochaine. Aussitôt reçus 
nous en donnerons des rapports 
daus notre journal. 

Après pareilles démoustrations, 
il est impossible de concevoir com- 
ment le procureur-général Martin 
puisse dire que les catholiques sont 
en faveur de l'abolition de notre 
système scolaire et de notre langue. 


SAINT JOACHIM DE LABROQUERIE. 


Ce 11 novembre 1889, une assem- 
blée publique est convoquée dans le 
village de Saint-Joachim da La- 
Broquerie, par les Canadieus-fran- 
çais de cette paroisse, pour protester 
contre. l'abolition de l'instruction 
religieuse daus les écoles, et l’aboli- 
tiou de l’usage de la langue fran- 
çaise, comme langue officielle, dans 
la province de Manitoba. 

Sur proposition de M. Olivier 
Lambert, hours He M. Philippe 
Saint-Laurent, M. Hormisdas Gran:- 
ger est élu président de l’assemblée 
et M. David Brisebois, secrétaire. 

En expliquant. en quelques mots, 
le but de cette réunion, le prési- 
dent fait l'ouverture de l’assemblée, 
puis viennent les propositions qui 
suivent : 

Proposé par M. Philippe Saint 
Laurent, appuyé par M. Léon Ché- 
nier : 

Que toutes les résolutions sou- 
mises et adoptées à l'assemblée pu- 
blique tenue le 28 octobre, à Saint- 
Boniface, par les citoyens de cette 
ville, soient aussi adoptées par tous 
les Canadiens - français de Saint. 
Joachim de LaBroquerie. Adopté à 
l’uvanimité. 

Proposé par M. Hormisdas Ther- 
rien, appuyé par M. Joseph Lam. 
bert : 

Que tous les Canadiens-français 
de Saint-Joachim de LaBroquerie, 
protestent énergiquement conte l'a- 
doption de tout projet de loi qui 
pourrait, en dépit de la lettre et de 


ee 


l'esprit de la constitution, porter 
atteinte aux priviléges que la loi 
uous accorde au sujrt du système 
scolaire, et de l'usage de notre 
langue dans ce pays. Adopté à 
l'unanimité. 

Proposé par M. Maxime Bissou, 
appuyé par M. Louis Brisebois : 

Qu'une requète soit présentée à 
la législature pour demander que 
justice nous soit accordée au sujet 
de nos écoles et de notre langue. 
Adopté à l’unanimité. 

Sur proposition de M. François 
Bisson, appuyé par M. J. Ber- 
thiaume, l'assemblée est levée. 

HorMisDAS GRANGER, 
Président. 

Davio BRisEBois, 
Secrétaire. 


PROVENCHER. 


Une assemblée publique des ci- 
toyens de Provencher a eu lieu ce 
llième jour de novembre 1889, en 
la residence de M. Janvier Hébert, 
pour protester contre l'abolition des 
écoles séparées et de la langue fran- 
çaise. 

M. Janvier Hébert a été élu pré- 
sident et M. Damase Bouchard, 
secrétaire. 

Il a été ensuite propusé par M. 
Michel Laferrière, appuyé par M. 
Louis Hébert : 

Que cette assemblée approuve la 
série de résolutions adoptee à l’as- 
semblée publique de Saint Boniface, 
tenue lundi, le 28 octobre dernier et 
adopte ces mêmes résolutious. 

Proposé par M. Charles Mousseau, 
appuyé par M. Pierre Hébert : 

Que les citoyens de Proveucher, 
en assemblée publique réumis. pro- 
testent contre l’adoption de toute loi 
qui serait de nature à nous priver 
des droits et libertés dont nous de- 
vons jouir sous la constitution qui 
nous régit, concernant spécialement 
nos écoles et l’usage de notre langue; 

Que le président et le secrétaire 
de cette assemblée soient autorisés 
à adresser à la législature de cette 
province, une requête basée sur les 
résolutions présentement soumises. 

Ces deux résolutions out été una- 
nimement adoptées. 

Et sur proposition de M Flavien 
Chartier, appuyé par M. Hercule 
Decelle l'assemblée s’ajourne. 

È JANVIER HÉBERT, 
Président. 
Dauase BoucHaRp, 
| Secrétaire. 


UNION POINT, 


Procès-verbal d’une assemblée 
publique tenue en la résiderice de 
M. Jovite Grattou, lundi, le 11 no- 
vembre 1889. 

M. Jovite Gratton a été élu prési- 
dent et M. Joseph Toupin secrétaire 
de l’assemblée. 

Il a été proposé par M. Dieudonné 
Toupin, appuyé par M. Alfred Oui- 
met : 

Que cette assemblée approuve la 
série de résolutious adoptée à l’as- 
sembl'ée publique de Saint-Boniface, 
tenue lundi, le 28 octotre dernier, 
et adopte ces mêmes résolutions. 
Adopté. | | 

Proposé par M. Louis Toupin, ap- 
puyé par M. Philéas Gratton: 

Que les citoyens de cette localité, 
en assemblée publique réuuis, pro- 
testent contre l'adoption de toute loi 
qui serait de nature à nous priver 
des droits et des libertés dont nous 
jouissons librement sous la consti- 
tution qui nous régit, concernant 
nos écoles et l’usage de notre langue. 
Adopté. 

Sur propositian de M. Joseph 
Saint-Onge, appuyé par M. François 
Brodeur, il est ensuite résolu : 

Que le président et le secrétaire 
de cette assémblée soient autorisés 
à adresser à la législature de eette 
province une requête basée sur les 
résolutions présentement soumises. 

M. Alfred Poirier, appuyé par M. 
Arthur Blanchard. propose l’ajour- 
nement, et l’assemblée s’ajourne. 

JOoviTE GRATTON, 
Président. 

Josgpn Tourin, 
Secrétaire. 


NOTRE-DAME DE LORETTE. 

Nous avons eu le 12 novem- 
bre, une assemblée publique des 
paroissiens de Lorette, tenue en la 
maison d'école du village. Cette 
assemblée avait été convoquée à la 
demaude de M. VW. Lagimodière, 
M P P., dans le but de nous joindre 
aux autres paroisses de Manitoba, 
pour ‘protester contre l’abolition de 
notre système d'écoles séparées et 
de l’usage officiel de la laugue fran- 
çaise en cette province. Les hons. 
MM. LakRivière et Prendergast, 
qui étaient présents à l'assemblée, 
avaient été spécialement invités à y 
assister. 

M. W. Lagimodière expliqua le 
but de la réunion et condamna 
énergiquement la politique injuste 
et inconstituthionnelle du gouverne. 
ment, puis proposa, appuyé par M. 
Agénor Dubuc, que M. Pierre Hu- 
bert Prince fut élu président et M. 
Louis Edouard Martel, secrétaire de 
l’assemblée. Adopté. 

M. Prince ayant pris flace au 
fauuil, les résolutions adoptées à 
l'assemblée de Saint-Boniface furent 
proposées et adoptées unanimement 
dans l’ordre suivant : 

LANGUE FRANÇAISE. 
Première résolution. 

Proposée par M. W. Lagimodière, 
député à l’Assemblée Législative, 
appuyée par M. Agénor Dubuc, pré- 
fet de la muuicipalité de Taché. 

Deuxième résolution. 

Proposée par M. Séraphin Mi- 
reault, appuyée par M. Jean Baptiste 
Véziua. 

Troisième résolution. 

Pro:osée par M. Basile Laurin, 
appuyée par M. Joseph Octave 
Prince. 

EDUCATION. 
Première résolution. 

Proposée par M. Médéric Gendron, 

appuyée par M. Jérémie Rémillard. 


LE MANITOBA. 


Deuxième résolulion. 
Proposée par M. Joseph Richar |, 
appuyée par M. Eiie Dubois. 
Troisième résolution. 
Proposée par M. Constantin Pau- 
ius. appuyée par M. Gilbert Landry. 
Après l'adoption de ces résolu- 
tious, l'hon M. Prendergast fit un 
exposé complet de la situation et 
l’hon. M. LaRivière parla de l'union 
qui doit exister parmi nous, plus 
particulièrement dans les circons- 
tances difficiles qui se présentent. 
Après plusieurs votes de remer- 
ciements, l'assemblée s’ajourna. 


SAINT LAURENT. 


Une assemblée publique des 
contribuables franc tenanciers de 
cette paroisse a été tenue dans la 
maison d'école, ce 10 novembre 1889. 
Il y avait présent un grand nombre 
de personnes de notre paroisse et 
des missions environnantes. 

Le but de l'assemblée était de de- 
mander une expression d'opinion 
sur les projets du gouvernement au 
sujet des écoles séparées et de la 
lingue française. 

Toutes les personnes présentes, 
sans distinchou de croyance ou d'’o- 
rigine, ont été unaniines à protester 
contre les changements proposés. 

M. Damase Boyer a été appelé à 
rrésider l'assemblée et M. J. G. 
Philion nommé secrétaire. 

Les résolutions suivantes furent 
proposées et unanimement adoptées: 

Proposé par M. Pierre Laverdure, 
appuyé par M. Pierre Chaboillez : 

Que l'abolition de la langue fran- 
çaise, comme langue officielle, se- 
rait considéiée comme une insulte 
etune injustice à la population de 
cette province. 

Proposé par M. N. Saint-Germaiu, 
appuyé par M Pierre Richard : 

Que toute attaque à notre système 
actuel d’écoles séparées serait consi- 
dérée comme un attentat à notre 
liberté de conscience et une injure 
à l'adresse de nos zélés mission- 


bnaires qui ont tant fait pour la 


cause de l'éducation, la civilisation 
des indiens et le progrès de ce pays. 

Proposé par M. Michael Dunlea, 
appuyé par M. John Connolly : 

Que copie des résolutions qui 
viennent d'être adoptées, soit trans 
mise à nos vaillants défenseurs pour 
les encourager à combattre pour 
nous contre les fanatiques qui 
veulent nous enlever nos droits ; et 

Que copie soit aussi transmise au 
journ:1 Le Manitoba :avec prière de 
publier, et l'assemblée s’ajourne. 


DaasE BoYER, 
Président. 
J. G. PHILION, 
| Secrétaire. 
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AU COLLEGE DE SAINT-BONIFACE 


Vendredi, vingt-deux novembre, à 
huit heures du soir, il y aura au 
Collège de Saint-Boniface une sé- 
ance dramatique et musicale. Les 
‘ Flavius ” ou la * Mort des enfants 
de Flavius,” tragédie en cinq actes, 
du Rév. Père Longhaye de la Com- 


pagnie de Jésus, y seront représen- 
lès. L'auteur es[ Lien COntu an 


monde des lettres, ses œuvres sont 
fort goûtées et favorablement appré- 
ciées. Le sujet de la pièce est tout 
chrétien daus un monde chrétien 
dans un monde paien encore. Îl est 
parfaitement conduit et d’un intérêt 
toujours croissant. Les caractères 
sont fortement dessinés ; les vices 
de la civilisation et surtout de la 
pourpre romaine sont tracés de main 
de maître et la grandeur morale du 
chrétien y brille d’un éclat capable 
de provoquer l'enthousiasme et l’a- 
mour de la vertu Jusqu'à l’héroïsme. 
L'esprit y trouvera des lumières et 
le cœur chrétien ces émotions di- 
gnes de lui. La musique des entr’- 
actes sera aussi belte qu'il est pos- 
sible d’en entendre dans un pays 
encore au berceau des arts. 

L'objet je cette séance est double : 
rendre hommage au premier pas- 
teur de cet archidiccèse, puisque 
c’est à l’occasion du trente-huitième 
anniversaire de la consécration épis- 
copale du grand prélat dont nous 
admirons les œuvres et le dévoue- 
ment qu'elle est donnée; et témoi- 
gner de nos sympathies envers une 
institution qui s'intéresse si vive- 
ment et prend une partsi active à 
l'éducation de notre jeunesse. 

Nous répondrors avec empresse- 
ment à l’appel chaleureux qui nous 
est fait. Moutrons une fois de plus 
que nous aimons fiotre grand ar- 
chevêque par ce témoignage de 
notre reconnaissarce auquel vien- 
drà se joindre un acte de charité. 
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UNIVERSITE DE MANITOBA 


Le Conseil de l’Université de Ma- 
nitoba s’est réuni mardi dernier à 
Winnipeg, pour reævoir le rapport 
du comité chargé d'étudier le projet 
de l'établissement Île chaires d’en- 
seignement. 

Malgré l'opposition des autorités 
du Collège de Sunt-Boniface, il a 
été décidé d’étabhr trois chaïires : 
| ; sciences naturelles, les hautes 
uathématiques etles langues mo- 
dernes. 

Le rapport. du comité a donné 
lieu à une discusson assez vive et 
p asieurs amendements ont été pro- 
posés, puis la séance a été ajournée 
à vendredi de cette semaine. 

A 0 D om 

Nous regrettons d’apr-endre la mort de 
M. Georges Rosenberg, frère de M. l'abbé 
Stanislas Rosenberg et de M. Pierre Ro- 
senberg. Il était parti & Saint-Boniface, 
il y a environ un mois, pur retourner en 
France. Quatre jours agrès son arrivée à 


Paris, il succombait à ine inflammation 
cérébrale. 


C'est avec un profond egret que nous 
apprenons, par une lettr de M. l’abbé 
George Dugas, la mort de Madame la com- 
tesse de Bosdari, décéde récemment à 
Ancône, Italie. La défunt était la mère 
de M. le comte Maurice de Bosdari qui 
est bien connx ici, avan passé quelques 
années au milieu de nous. 


487,906, et pour les quatre premiers 


Nu N'A-T-0N PAS LE DROIT DE RIRE 


s chambres française ont com- l | | 
or $ Rien qu'à penser aux délicatesses de table que recevra la semaine prochaine 


mencé leurs séances avant hier. 


Floquet a été élu président provi- LA MAISON POPULAIRE DE 

Ho 
Parier at Devele ont 68 es rie ANDERSON & LEMIEUX ? 
présidents. 
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Après la séance, Deroulède et 


cent cinquante-huit autres boulan- Ces marchandises ont été choisies par M. Anderson lui-même aux expositions de 


: r avoir ten- | Chicago et de Columbus et viennent des célèbres manufacturiers Allemands, 
gunes ont été arr êlés PO Ne . el Heeriein ; Suédois, Slockhotm Packing Co. ; Américains, Gordon et Dilworth, impor- 
té une démonstration boulangiste | ices pour la première fois en ce pays. Aussi des fromages de fantaisie 


sur la place de la Concorde, à Paris, : . 
Swiss, Hamburg et Pine Apnie. 


soixante sont retenus et les auires 
ont été libérés. i 
On dit que le général Boulanger 
a laissé l'Isle de Jersey. 
La démonstration annoncée pour 


Le premier Novembre prochain, partira de Teronto un assortiment complet de 


BISCUITS ET RONBONS 


le 12 n’a pas eu lieu. On attend, Te “2 à Don dé 
. . . e re manufacture canadienne STIE, N & CIE, i ssorti. 
dit-on, la décision de la chambre ment de mêmes marchandises de la meilleure manulacture du monde, HUNTLEY " 
des députés, au sujet de l'élection | PALMER, de Londres, Angleterre. A toute bonne ménagère qui désire faire une 
do foin: table d'attraction pour les fêtes, qui fera rire les vieux comme les jeunes. nous disons : 
Cent cinquante élections sont con- RENDEZ-VOUS EN FOULE AU 
testées et le comité la chambre s’est . : 
déclaré opposé à recevoir l'élecuon No. 245, Rue Principale, Winnipeg. 
dé Joffrin. 
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LE BAZAR DE L'HOPITAL 
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M. Lemieux ne s’absente jamais du magasin, pa zonséquent, vous trouverez tou. 
jours un de vos compatriotes pour vous servir. 

Nous délivrons les marchandises à Saint-Boniface aussi bien qu'à Winnipeg 

Nous avons en main 135 quarts de belles pommes de conserves ; avis à ceux qui 


Ce magnifique bazar s’est termi- 
en ont besoin d’un bon quart. j1j90 


né samedi soir. Hier, les recettes 
ont été remises aux bonnes sœurs 
de l’hôpital. Ces recettes se montent 
à 81 900. Ce r#sultat est satisfaisant 
et dépasse les prévisions et les espé- 
rances des orgaisatrices. 


L'argent est rare, les rigueurs de 
l'hiver nous arrivent, les pauvres 
sollicitent, et malgré cela, les ma- | 
lades de l’hôpital ont-leur part. 

Les daunes qui ont pris part à ce 0: 
bazar sont priées d'accepter les re- 
merciements sincères des Révé. 
rendes Sœurs et de tous ceux qui , 9 
portent intérêt à l'hôpital. e | 1 1H | | 
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LA FAMINE DANS LE MINNESOTA 

Les correspondants du Minnesota | 243 9— RUE PRINCIPALE-239 
et d’autres localités du Nord-Ouest 
américain font un tableau navrant 
de la misère noire engendrée dans W ‘ 
certains districts de cette région par INNIPEG. 
trois années consécutives de mau- 
vaises récoltes. Suivant une lettre 
de Saint-Paul, on estime que vingt PE 
mille familles formant un total 
approximatif de cent mille per- . 
sonnes dans le Dakota du nord, sont U ES 
réduites au dernier degré de la MARCHANDISES TOUTES NO VELL 
détresse. ‘Tout manque, les al 
ments et les combustibles. Un "— — COMPRENANT ——— 
comité de secours est institué, mais 
il est impuissant à soulager même 1 
les besoins les plus pressants. 1! Marchandises Sèches, 
n'a reçu jusqu'à présent que quel- s 1 
ques vêtements et quelques rares V Hardes Faites, 
contributions en argent, et le comité Ê 
A êtements de toute sorte pour hommes. 
dans tout le pays pour venir en aide 
à tant d’infortunes. 

Dans le Dakota du sud, la misère, ns: 
quoique répandue sur un moindre 
Espace, n'est pas moins intense là 


où elle sévit Mille familles envi- 
ron sont absolument sans ressources 


am trie terre CHAUSSURES POUR HOMMES, 
FEMMES ET ENFANTS. 


des fermes sont tellement chargées 
0 ——— 


SPECIALITE : 


d'hypothèques qu'il est impossible 
d'emprunter les moindres sommes 
au plus haut intérêt sur les meil- 
leures propriétés. 

Ceci fait voir le contraste frap- 
pant qui existe entre le Nord-Ouest 
canadien et celui des Etats-Unis. 

© — 


Nouvelles Politiques 


M. d’Auteuil est bien connu de notre public, et il invite toutes 


ses anciennes pratiques à aller lui faire une visite dans son nouvel 
établissement 


éS& Au No. 239 3% 


Seconde porte du magasin de MM. Anderson & Lemieux. 
3m 24 10 89 


—M. Edmond Lareau, député de 
Rouville à la législature de Québec, 
est décédé à Montréal le 5 courant, 
à l’âge de 40 ans. 


—On parle de Ls. N. Asselin, ex- 
député, de M. N. Côté, marchand du 
Bic, de M. J. Généreux, de Matane, 
ou de M. Auguste Tessier, avocat, 
comme candidats au siège de Ri- J R SUTHERLAND & CIE 
mouski, rendu vacant par la mort 8 8 ‘) 
du lieutenant-colonel Martin. : 


—Aux élections générales de l'Ile 
de Terreneuve le gouvernement a 


Sur Brondway 
été battu. 
—Le premier ministre Sullivan, 


PRES DU PONT SAINT-BONIFACE, 
de la province de, l'Île du Prince- Ê 
de eue proninee 2 MARCHANDS :-: DE :-: BoIs 


—L'élection de Rimouski aura 

lien le 4 décembre. M. Auguste EN GROS ET EN DETAII. 
Tessier, maire de la ville de Rimous- 
ki est le candidat du gouvernement 
Mercier. 


0 ——— ———— 
—Uu certain nombre de conser- 
vateurs de Kildonan ont offert la 


Venant d'acheter: deux millions de pieds de bois sec 
candidature à H. M. Howell, avocat 


de Winnipeg, qui a décliné l'hon- | Venant des Etats-Unis, nous sommes prêts à vendre en détail ou 
neur. par chars entiers, aux prix les plus bas du marché. 


—L'hon. M. Winram, orateur de 
la chambre d’assemblée, part cette 
semaine pour l'Angleterre. 


—Les revenus augmentent à Oua Portes, Chassis, Moulures, Lattes, Bardeaux, 
tawa. surplus des quatre der- 
Etc., Etc., Etc. 


uiers mois est de 84.707,000, soit 
une augmentation de 81 100,000 sur 

Nous vous prions de venir voir nos cours à bois et demander 
nos prix. 8m 24 10 89 


——————— 


ASSORTIMENT COMPLET DE 


la période correspondante de l’année 
dernière. 

. Etat des revenus et des dépenses 
pour le mois d'octobre et les quatre 
derniers mois : 


Douanes Dsesne crosse ssen itrrssee #2,168,197 { ef 
Éxcis6..:......1.... 690,475 a) Q 
Bureau de Poste... 165,000 
Travaux publics, etc. 447,803 
Divers ..…...... sonseee seoee ee secs 120,957 MEUBLES ENTREPRENEURS DE 
à Total... ….... $3,592,432 EN GROS ET EN DÉTAIL 
evenus jusqu'au 30 sept 1889  9,909,692 | , Pom pes Fu n ebres 
‘Revenu total! $13,502,124 | Bloc de l’ancienne maison “ Potter,” : 
à ans ET — 
Dépenses pour octobre...  $3,249,837 Nos. 8315 et 817 
Dépenses jusqu'au 30 sept 1889  5,545,086 | Coin des rues Principale et Notre-Dame Est, EMBEAUMEURS. 


Winnipeg. 

Total des dépenses …...…,  #$8,794,923 L | | 
Pour octobre de l'année dernière, | Ce qu'il y a de mieux et de meilleur 
les chiffres étaient comme suif: re- marché dans Winnipeg. 
venus, 83,421,409 ; dépenses, $2-| SATISFACTION GARANTIE. 


Un assortiment complet de Cercueils. 


Magasin ouvert jour et nuit, 


Telephone No. 415. 


mois de l’année 1888- revenus 


812,949 053 ; rares $9,235.04 0 | 17-1189 M. HUGHES & CO. 


PERSONNEL 


M, l'abbé Gaire est parti pour l'Eu- 


rope. 
MM. les abbés hi hot et Cherrier 
doivent aller visiter Fannystelle 


proc hainement. 


° M. l'abbé Muller est de 
d'un voyage à la Colombie-Anglaise 
et doit partir bientôt pour la France. 

Le Très Rev. Pere Camper, vicaire 
des missions des Oblals, était en 
certe ville au commencement de la 


semaine. 


M. le cure 
seph de Leteller, 
chiépiscopal de 
medi dernier. 


Pelleuer, de Saint-Jo 
était au palais ar- 
Saint Boniface, sa- 


Le général Sir CF rederick Midile- 
ton est arrive à Winnipeg lundi 
dernier, en visite d AU d'it 


de cette ville, 
passer 


M. Eugène Prieur, 
est parti mardi pour aller 
quelques sem: unes à Montréal. 


M S A. D. Bertrand est allé à 
Montréal: 


MM. Gailly et de Jumilhac sont 

rtis lundi matin pour aller visiter 
la paroisse de Saint-Pierre. 

Le Rév. Père Drummond, 8.) 
qui était ati Sault Saiute Marie mar- 
di dermer, où il a donné une confé- 
rence, sera de 1etour à la fin de la 
semaine. 


M. Joseph St. Jean a laissé Saint. 
Boniface samedi avec sa famille Ti 
est allé se fixer à Moutré: il. 

Madame J. A. Richard et ses en- 
fants et Melle Rivard laisseront 
Wionipeg lundi pour aller passer 
quelque tem ps à Québec. 


M. Roger Marion, M P.P., est parti 
mardi pour l'ouest ; il se rendra 
jusqu'à Régina et sera de retour 
dans une quinzaine de jours. 

_Nous regrettons d'apprendre 
que M. le sénateur Trudel est dan- 
gereusement malade à l'Hôtel-Dieu | 
de Montréal. 

M. Pierre Rosenberg est parti 
mardi pour l'Europe, étant rappelé | 
à cause de 
devra revenir. 


ET Le 


Nouvelles Religieuses. 


Dimanche dernier, à la cathé 
drale- de“Saint-Boniface, la grand’- 
messe a élé chantée par le Très- 


Révérend Père Joachim Allard, 
OMI, Vicaire-Généeral, et le ser- 
mon donné par M. l'abbé Gaire.| 
C'était la fète de la dedicac: de 
l'église. 


—L'Osservatore Romano annonce 
que plusieurs nouveaux congrès 
catholiques auront lieu en Europe, 
etque tous s'occuperont de l'indé- 
pendance du Pape. 


—Son Eminence le cardinal Si 
méoni a soumis au Sant-Père un 
mémoire concernant la réorganisa- 
tion des missions catholiques. D'a- 
près ses indications, on en établirait 
de nouvelles en Perse, dans les 
\odes Orientales, en Chiue, au 
Japon eten Afrique. 


—Les rapports venus de Rome 
disent que la nomination du géné- 
ral Simmons comme envoyé de 
l'Angleterre auprès du Saint-Siège 
a produit une profonde impression à 
Londres. L'on considère que c'est 
un pas vers la reprise des relations 
officie'les entre le Vatican et l'An- 
gleterre. 


Chronique Locale. 


—Nous avons eu un peu de neige 
hier matin. 


—Il n'y a pas eu de séance du 
_ conseil municipal lundi soir faute 
de quorum. 


—On a démoli la vieille maison 


située à l'angle des rues Saint-Jo- 


seph et Dumoulin. 


4 
LE. 


_—— ——_ "LE MANITOBA 


retour | 


| Saint-Boniface. 


la mort de son frère. Il | 


—Huîtres faces, eu tout temps. | NAISSANCE (La cmmnen rodlmemes cel A NAN ent 

out tem 
chez M. T. Pelletier. Au verre met 
la mesure, Prix modéres. ti 


—M. Edouard Guilbeault a acheté 
une partie du terrain avoisinant son 
Magasin actuel, sur l'avenue Taché. 


—Les entrepreneurs Egan ont 
suspendu les travaux de terrasse- 


ment sur la ligne du chemin de fer 
du sud-est. 


—Îl est fortement question de 
construire une ligne de chars ur- 
bains de Winnipeg à Silver- Heights, 
où on veut faire un parc public. 


—M.C P. Brown était occupé à 
arpenter l'avenue Proveucher lundi 
avant-midi. C’est tonjcurs du che 
min de fer du Lac-des Bois dont il 
est question. 


—Le F0 en d'Ottawa a 
approuvé les plans préparés par 
ordre de la ville de Winnipeg, Due 
utiliser les eaux de l'Assinboine 
pour des fins manufacturières. 


— La compagnie des chars urbains 
de Winuipeg a acheté uu grand 
terrain dans le quartier du Fort 
Rouge, pour être converti en parc 
public où on arrivera par une ligne 
d'omnibus. 


—Il a été impossible de former 
une Compagnie d'élevage de bufile 
et le propriétaire du dernier trou- 
peau de ces nobles animaux, les 


transporte à la ville de Brigham! 


Young, au Lac Salé. 


—Les actionnaires de la compa- 
guie de chemin de {er ‘ Manitoba 
et Sud-Est” doivent se réunir au 
Queens Hotel, à Winnipeg, le 10 
décembre prochain, pour l'élecnon 
des directeurs et autres affaires con- 
cernant ce chemin. 

—M. Maxime Rocan, le boucher 
bien connu du publi: ouvrira sa- 
medi un étal dans le nouveau mar- 
ché de Winnipeg. M. Rocan qui 
fait affaire seul maintenant, solli- 
cite le patronage de ses coimpa- 
triotes. Satisfaction garantie à Lous. 

—On achève de construire les 
ateliers, hangars, remises etc., de 
la compagnie du cheinin du Northern 
Pacific, à Winnipeg, en face de 
Toutes ces cons- 
tructions sont en brique avec toits 
en ferblanc. Il y a une remise 


| pour dix locomotives. 


—M. J. P. O. Allaire a loué sa tan- 
nerie à M. Bragg. M. Bragg tannera 
pendant l'hiver toutes sortes de 
peaux sous poil: Peaux de hœufs, 
de veaux et moutons. 

M. Bragg offre aussi à nettoyer 
toute espèce de pelleteries. Achète 
également les peaux de veaux et de 
moutons. 4i 14 


—Un des incidents du bazar de 
l'hôpital: Samedi soir cette fête de 
charité se terminait par une dé- 
monstration imtime. Madame juge 
| Dabuc, qui avait bien voulu se 
charger de la cuisine et des tables 
de rafraichissement, avec plusieurs 
lautres daines dévouées, recevait en 
témoignage de sou dévouement une 
| magnifique peinture à l'huile pré- 
|sentée par les autres zélatrices du 
bazar. 


—Achetez votre farine. C'est le 
temps d'acheter à bon marché, et. 
| pour cela, il faut savoir où aller. 
Comme nous tenons toujours à bien 
renseigner nos lecteurs. nous vous 
disons d'aller chez Anderson & Le 
mieux, 245 rue Principale Voici 
la liste des prix que nous nous 
sommes procuré de M. Lemieux: 
Patent Process. 82.40; Strong Ba- 
ker, 82.25; Medium Baker, 81.90 ; 
XXXX, 81.40 ; Superfine, 81.10. 
2i 


—Le 24 novembre il y aura quel- 
ques changernents dans l'heure du 
départ et de l’arrivée des trains de 
chemin de fer canadien du Paci- 
fique. Le train de l'est arrivera, à 
partir de cette date, à 11 heures 
a m., pour continuer vers l'ouest à 
1.20 heures. Le train de l'ouest 
entrera en gare une heure plus 
tard qu'à présent et laissera la gare 
pour l’est à 5.30 heures, soil une 
demie heure plus tard qu'à présent. 
La ligne de Glenboro subit aussi un 
changeunent. Il y aura trois trains 
par semaines, les mardi, jeudi et 
samedi. Le départ aura lieu de 
Winnipeg aussitôt après l'arrivée 
du train de l'est. Il en sera de 
| mème de la ligne de Deloraine. 


NAISSANCE 


PELLAND— A Sainte-Anne, le 9 cou t, 
Madame Louis Peliand, un garçon L 


BÉRIAULT — A Sainte-Anne, à l’âge d 
13 ans, Rémi Bériault, enfant de M. Méxime 


Bériault. 
A LOUER 


Trois logements dans Saint-Boniface sur 
la rue LaVéranurye, chacun contenant 7 
appartements, à part la cuisine et les dé- 
pendances. Neulement que $3 par mois. 

S'adresser à l’hon. sénateur Girard. 


3i 31 10 89 
AVIS. 


LISTE DES ELECTEURS 1889 — DiVI- 
SION ELECTORALE DE SAINT- 
BONIFACE, DANS LE COM- 

TÉ DE SELKIRK. 


Avis est par les présentes donné que le 
dixième jour de novembre A.D. 1889, la 
liste des électeurs de toutes les personnes 
ayant droit de voter dans la dite munici- 
palité aux élections des députés de l'as. 
semblée législative et aux élections muni- 
cipales a été close, et que la dite liste est 
afichée dans mon bureau et y reste sou- 
mise à examen, 

Les électeurs sont appelés à examiner la 
dite liste, et s'il s'y trouve des omissions 
ou autres erreurs, de prendre, des procé- 
dures pour les faire corriger, conformément 
à la loi. La cour de révision pour cette 
division électorale sera tenue à 10 heures 
de l’avant-midi, le dix-septième (17) jour 
de décembre A.D. 1889, à la salle du con- 
seil de ville, dans la ville de Saint-Boni- 
face. 

Daté ce Fr hobbins (14) jour de novem- 
bre A.D, 1889 

JOSEPH C. AUGER, 
Greflier de la Cour de Révision. 
li 14 11 89 


CANADIEN DU PACIFIQUE 


LA TROISIÈME SÉRIE ANNUELLE 


d'Excursions a l'Est 


A PRIX REDUITS 


Partira de toutes les stations dans Manitoba 
et le Nord-Ouest depuis et Inclus 
Calgary 


——— À ———— 
Tous les endroits dans Ontario et à 


l'ouest de Montréal, dans la pro- 
vince de Québec, 


Land, 6 11 Nov. | Lundi, le 18 Nov. 
Lundi, le 25 Nov. | Land, le 2 Dec. 
Lund, le 9 Dec. 


Et on les Jours 


Depuis lundi, le 16 décembre 
jusqu’à lundi, le 23 décem- 
bre, inclusivement, 


AUSSI =—— 


Du 6 au 8 Jan. inclusivement 


BILLETS de RETOUR de lee CLASSE 


BONS POUR 90 JOURS 
Avec le privilège d'arrêter aux stations. 


Une extension de temps sera accordée sur 
paiement d’une légère indemnité 
aux agents de l’est. 
1| boro, Stonewall, Selkirk-Ouest et 
\ les stations intermédiaires. 
$43.10 de Deloraine, Man. 
$45.00 de Broadview, Assa. 
$850.00 de Moose Jaw, Assa. 
855.00 de Medicine Hat, Assa. 
$60.00 de Calgary, Alta. 


Taux proportionnels de chaque station 
intermédiaire. 


De Winnipeg, Portage-la-Prairie, 
Brandon, Gretna, Killarney, Glen- 


Tous les soins possibles seront donnés 
aux excursionnistes pour leur assurer l'a- 
grément et le confort. Il faut retenir ses 
billets de passage et de lit des agents aus- 
sitôt que possible. 


Chars Réfectoires et chars Dor- 
toirs sur tous les trains. 


PAS DE DEPLACEMENT, PAS DE 
CHANGEMENT, PAS DE DÉLAI. 


Pour plus amples renseignements s'a- 
dresser aux agents du Pacifique. 


ROBT. KERR, 
D. McNICOLL Agt. gén. des pass. 
Agt. gén. des pass. Winnipeg. 
Montréal. 2m 1411 88 


ee ee 


LE MANITOBA. 


La consomption radicalement guerie 
À M. LE DIRECTEUR : 

Veuillez informer vos lecture que j'ai 
un remède certain pour guérir la consomp- 
tion. En en faisant usage à temps plusieurs 
milliers de personnes aflectées ont été gué- 


ries radicalement. Je serai heureux d’en- 
voyer deux bouteilles de mon remède gra- 
tuitement à aucun de vos lecteurs attaqués 
de consomption pourvu qu'on m'envoie 
leur adresse par express et le nom du bu- 
reau de poste. 
R:sie :tueusement, Dr T, A.Srocux, 

37 Yonge St. , Toronto, Ont. lan 14.688 


Adolphe Turner, 


MARCHAND DE GRAINS, 
Avenue Provencher, Saint-Bonifacs. 


M. Turner paie toujours LE PLUS HAUT 
PRIX DU MARCHÉ pour toute espèc+ de 
grains. 


—— TOUJOURS EN MAINS 


FARINE, SON, GRU, Etc. Etc. 


Allez le voir avant de vendre ou 
d'acheter ailleurs. 
41 10 10 89 


HOTEL DE QUEBEC 


AVENUE TACHE, 
SAINT-BONIFACE Man. 


GABRIEL ARIAL, Propriétaire. 
DE PREMIÈRE CLASSE. 


Salles à diner et chambres à 


coucher 
bien tenues. Liqueurs ho. Bonnes 
écuries. la 711 89. 


ECURIE DE LOUAGE, Etc. 


M. NAPOLEON H. HOUDE vient d’ou- 
vrir une Ecurie de Louage, de Pension et de 
Vente sur la rue Dumoulin, à côté de 
l'Hôtel Beauregarl. Satisfaction est ga- 
rantie à tous ceux qui voudront bien l’en- 
courager. 

Une attention particulière sera donnée 
aux chevaux en pension. 

N. H. HOUDE, 
1a 12,5,87 Rue Dumouliu, Saint-Boniface. 


HOTEL BEAUREGARD 


Coin des avenues Taché et Pro- 
vencher, Saint-Boniface, 
Manitoba. 


Avantageusement situé à l'entrée du 
pont Saint-Boniface. 
Salle de billard, piano, etc., Liqueurs et 
cigares de première qualité. 
la.7.11.89. 


ON DEMANDE 


Un agent pour la vente, dans le Manitoba 
et le Nord-Ouest, du 


PORTEUR DECAUVILLE, 


chemin de fer portatif à pose instantanée, 
pouvant servir avec éconoinic dans toutes 
les industries où il y a du transport à 
effectuer. 

Pour conditions et renseignements, 
s'adresser à 


E. RODIER, 
Représentant au Canada de la 
Société Décauville, ainé, 
30 Rue St. Jacques, 
Montréal, 
jno.13.6. 83. 


é LA PELLETIER 
BARBIER - COIFFEUR, 
Marchand de Tabac, Fruits, etc 
AVENUE TACHÉ, SAINT-BONIFACE, 


M. Pelletier a toujours en main un as- 
sortiment considérable de cigares de choix, 
tabacs, cigarettes, fruits, eaux gaz-uses, 
elc., etc. 27.9.88. 


LIBRAIRIE KEROAUK, 


17 Rue Lombard, Winnipeg. 
(A quelques pas de la rue Main, en face 
de l'Hôtel du Canada). 


El Saint-Boniface, Rue Dumoulin. 


Livres, papeteries, images, tapisseries 
cadres, fournitures pour écoles el bureaux 
jouets, articles religieux et de fantaisie 

EN GROS ET EN DÉTAIL. 


Correspondance pour tout ce qui regarde 
le commerce de librairie et l'importation. 


M. A. KEROACK. 


HOTEL SAINT-BONIFACE. 


COIN DES RUES TACHÉ ET 
NOTRE-DAME. 


FIDÈLE MONDOR, PROPRIÉTAIRE 


De première classe, sous tous les rap- 
ports. Aussi bonnes écuries. 

Prix modérés. La maison est avanta- 
geusement connue. 
1a.7.11.89. 
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AVANTAGES PARTICULIERS | 


EN Q à 


E 
A PE CGHEAPSIDE 


_ Les magasins les plus considerables et les plus avantageuse- 
ment connus de Winnipeg’ 


Nos. 576, 580, 582, RUE PRINCIPALE. 


pour 25 cts, 30 cts et 50 cts. 


3 COMMIS DE CET ÉTABLISSEMENT PARLANT LE FRANCAIS. 3 
———— ——— 0}; ———— 


Le public peut choisir, à des prix défiant toute compétition dans le plus complet assortiment d’étoffes à robes, cachemires 
Flanelles, toute laine, à très bas prix. Couvert-s grises, rouges et blanches pour si. 75 la paire, 


Couvertes blanches, $3.00 et $3 50. Pardessus pour dames et enfants depuis $1.00 à $10.00. Pardessus en Astracan faits à voire 
commande, etc, garantis. 


Tapis en fil, 20 cts 25 cts. En tapisserie, 35 cts et 50 cts. Bruxelles, 85 cts. Rideaux, $1.00 la paire—Choix sur 300 paires. 


Si vous avez une piastre à dépenser venez faire une visite à vos amis 


du Bon Marché, 580, 582, rue Principale, Winnipeg. 


Banfñfield & McKiechan. 
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ROBINSON & GIs.. 


402 RUE PRINCIPALE, WINNIPEG. 402 


Nous faisons, ces jours-ci, UNE VENTE SPÉCIALE de nos assortiments d'hiver, car c'est notre 
intention d'ajouter à à notre commerce déjà très considérable les ouvrages de modistes et tout ce qui 
touche à cette ligne. 

REMARQUEZ quelques-uns de nos prix :—Draps à manteaux, $1.25 valant $2.00 ; marchandises 
de $1.50 pour $1.00; valeur de $1.00 pour 50 cts. 

Nous vendrons la balance de nos robes de cérémonie à moitié prix : une robe de #18.00 pour 
$9.00, etc. 


Nous avons 50 PIECES DE SOIE, nouveaux patrons, valant 65 cts. 


la verge, et nous les détaillerons à 30 cts. 
Autres soies de 60 cts. pour 40 cts. 


SATINS—Nons en avons 25 pièces que nous vendrons 35 cts. la verge quoique valant $1.00. 
SERGES POUR ROBES—25 pièces de différentes couleurs, valant 45 cts. pour 25 cts. la verge. 
FLANELLES GRISES, tout laine, 25 pouces, 13 cts. la verge. 


Nous avons l'intention d'agrandir notre magasin au printemps, c’est 


Une visite immédiate est sollicitée. 


pourquoi nous vendons à sacrifice. 


ROBINSON & CIE. 


il j 17 10 89 


AU PLUS BAS PRIX 


Ne. 824, rue Principale, Winaipeg. 


Il n'y a pas à discuter, nous vendons à MEILLEUR MARCHÉ 


Notre département d’habillements faits à ordre offre toujours satisfaction. 


nous 


Hardes-faites, du plus beau fini; 
en flanelles, etc. ; 


que n'importe où ailleurs. 


Dans tous les cas, 


garantissons l'ouvrage. Des années d'expérience nous permettent de le dire. 


Casques et Chapeaux, de la dernière mode ; Chemises bl 
Cravates, Collets, Poignets, tout à plus bas prix qu'ailleurs. emises blanches, 


Capots en fourrures de toutes sortes, dans les prix les plus réduits. 


Notre enseigne est bien connue :-—Les CISEAUX D'OR. 


234 Rue Principale, - : 


AU BON MARCHE 


G À GAREAU, 


Winnipeg. 


1 28 2 89 


Importations d'Automne et d’Hiver 1889-90. 


nn Seches. 


Etoffes à robes. 
couleur. Meltons noirs. 


en montant. 
cts à $2.00. 

à $8.50. Coton ouatté, 8 à 25 cts. 
à drap, 72 pouces de largeur. 
en laine. Gilet en laine. Robes 
Dames. (Corsets de toutes sortes. 
mises de flanelle. 


4m 6 4.88 


Cachemires noirs. 
Etoffes à manteaux. 

Etoffes Canadiennes. Serges noires et decouleurs. 
Flanelles de couleur, 16 cts en montant. 


Couvertes de couleur, $1.5 


Jersey, $1.00 à $4. 


Coton à tisser. 


BLOC ROYAL. 


Cachemires rayés. 


Flanelles grises, 


Coton jaune, + cts en montant. 


en laine. Corps et caleçons. 


Chemises blanches et de couleurs. 


Chäâles de toutes sortes. 


N’oubliez pas 
_ (AU PAVILLON FRANÇAIS.) 


Meltons de 
Tweeds de toutes sortes. 


00. Bonnets et Capines 
Corps pour 


ASSORTIMENT : 


:CHANDISES SECHES, HARDES-FAITES, TOUREURES ET CHAUSSURES. 


:0: 


COMPLET :- 


HARDES-FAITES. 


Habillements en serge, $7.50 à $15.00. Habillements en tweed, $8. 00 
à $14.00. Habillements en étoffe canadienne, $5.00. Pardessus, $5.00 à 
$20.00. Pantalons, $1.50 à $6.00. Veste en laine. 


124 cts 


Laine à tricoter, 35 
0 $4.00. Couvertes blanches, $3.00 


Coton 
de Mouton. 


Che- Astracan. 


l’endtoit : 


Capots de 
Casques en Mouton de Perse. Casques en Mouton de Russie. 
Casques en Ours. 
noire et grise. Mitaines et Gants de toutes sortes. 


FOURRURES, 


hèvre. Casques en Seal. 


Casques en Lapin. 


Overall. 


Capots de Chat Sauvage. al d’Astracan. Capots de Bison. Capots 
Casques en Loutre. 


Bordures en pelleterie 


Chaussures. 


© ————— 


Capots cirés. Bottes fines. Bottes fortes. Bottes canadiennes. Bottines en kid. Bot- 


tines en chèvre. Bottines en veau. Bottines en drap. Souliers all 
Souliers rouges. Souliers en tapis. Pardessus et us de ie ete 
Souliers en orignal. Goudrier. Cuir rouge, jaune, de mouton, etc., etc. 


Il n’est pas nécessaire d'entrer dans plus de détail. 
Une visite vous convaincra des avantages 
que nous offrons. 


Casques en 


F, E VERGE, Saint-Boniface. 


sb 


æ à. 
&° 
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à 
LA 


AGRICULTUIRE 
TRAITEMENT DES VACHES LAI- 
TIÈRES. 


Appliquez à la vache la des- 
cription du bœuf précoce em- 
pruntée à M. Jamet, et vous au- 
rez l'image d'une vache laitière 
type. Si la tête est délicate, si 
les cornes sont légères, si l'ossa- 
ture est fine, si la peau moelleuse 
se détache facilement de l'épaule, 
si les côtes sont relevées, l’échine 
droite, les hanches larges, la 
vache sera bonne laitière ; ajou- 
tez à ces signes les écussons ob- 
servés et classés avec tant de 
justesse par feu Guénon, et vous 
serez sûr d'avoir une excellente 
laitière, surtout si cette qualité 
est remarquable dans la race dont 
la bête provient 

‘“ Pour les vaches laitières, dit 
M. Villeroy, la nourriture doit 
étre très délayée. Plus elles 
boivent, plus elles produisent de 
lait. Le lait, substance liquide, 
est surtout produit par des ali-! 
ments liquides, 50 Ibs de trèfle 
vert produisent plus de lait que 
50 Ibs réduit à 11 Ibs de trèfle 
sec, et une vache donnera d’au- 
tant plus de lait qu'elle boira 
plus d'eau avec la même quantité 
d'aliments solides. Il ne faut 
cependant pas tomber dans l'ex- 
cès en voulant nourrir les vaches 
uniquement avec le liquide: une 
certaine quantité de nourriture 
solide, ne fut-ce que de la paille, 
est d’absolue nécessité. Je crois 
que l'on peut admettre que les 
aliments solides doivent faire le 
tiers de Ja ration, c’est-à-dire 
qu'une vache EL consomme par 
jour 15 Ibs d'aliments en recevra 
10 1bs délayés et 5 en foin ou re- 
gain.” 

“ Les racines, comme bettera- 
ves, pommes de terre, carottes, 
navets, dit Mathieu Dombasle, 
doivent faire une bonne partie 
de la nourriture des vaches à 
lait ; sans cela, on ne pourra les 
entretenir qu'avec une très grande 
quantité de foin, régime qui ne 
maintient jamais les animaux en 
bon état que lorsqu'ils reçoivent 
une portion de nourriture fraiche. 
Une ration journalière d’une 
livre ou deux de féveroles con- 
cassées et humectées vingt-quatre 
heures à l'avance, ou de deux ou 
trois livres de tourteaux de lin, 
augmente considérablement aus- 
si la production du lait.” 

Il faut éviter avec soin de don- 
ner aux vaches, ni à aucun ani- 
mal domestique, les racines en- 
tières ou en morceaux trop gros. 
On risquerait de les voir étouf- 
fer. 

‘ Une vache, dit un proverbe, 
est comme une armoire, on peut 
en tirer que ce qu'on y a mis.” 
C’est là une vérité qui semblera 
bonne au premier abord, pour- 
tant elle est loin d'être admise 
absolument dans ‘la pratique de 
chaque jour. Entre le conseil et 
l’action il y a souvent un abime. 
Je citerai, à ce sujet, une série 
d’axiomes posés par un savant 
agriculteur allemand, et qui con- 
tiennent autant de vérités utiles 
que de mots. 

10. La même quantité de four- 
rage consommée par 10 vaches 
produit plus de lait que si elle 
était consommée par 15 et même 


. par 20 vaches. 


20. Ces 10 vaches exigent un 
moindre capital: par conséquent, 
leur compte a moius d'intérêt à 
servir, et le produit en est beau- 
coup plus considérable. 

80. Avec moins de bêtes on a 
moins de risques. 

40. On a aussi inoins de tra- 
vail pour les soins à leur donner, 
par cons3quent économie de soin 
de main-d'œuvre. 

50. Une bête grasse à reformer 
pour une cause quelconque a 
une bien plus grande valeur 

u’une bête maigre. Siun acci- 
dont survient à une bête maigre, 
elle est presque totalement per- 
due. 

Si la paille que mangeraient 
20 vaches sert à faire à 10 une 
litière abondante, les 10 vaches 
produisent plus de fumier, et, 
parce qu'elles sont bien nourries, 
ce fumier est de meilleure qua- 
lité. 

fo. S'il survient une année de 
disette, on peut encore, en rédui- 
sant la nourriture, conserver 
toutes les bêtes et ne pas être 
forcé de vendre, ce qui, dans de 
telles circonstances, n’a jamais 
lieu qu'avec grande perte. 

80. Les bêtes toujours bien 
nourries mangent régulièrement 
et ne sont pas exposées aux acci- 
dents qui arrivent si souvent aux 
bêtes affamées. 

Il n’est pas inutile de donner, 
en terminant, ns lignes 
fort intéressantes de M. Villeroy, 
relatives à l'influence exercée par 
les aliments sur la quantité et 
aussi la qualité du lait. 

‘“ On reconnaît au goût, dit le 


savant agronome, le lait de va- 


ches nourries de navets, de choux, 
etc. 

“ Le beurre des vaches nour- 
ries avec des aliments de mau- 
vaise qualité est blanc et maigre. 
En hiver, la même quantité de 
crème produit moins de beurre 


qu'en été, et le beurre est moins 
bon. 

“ Le meilleur lait, en hiver, 
est produit par de très bon foin 
ou regain, du trèfle ou du mil, 
avec des pommes de terre cuites, 
des carottes, des tourteaux de lin 
du grain égrugé. 

‘‘ Les carottes sont nourris- 
santes et colorent le beurre. 

‘“ Les racines de persil don- 
nent au beurre un goût agréable. 
On recommande dans le même 
but les plantes suivantes, séchées 
et réduites en poudre: thym, 
sauge, cumin des prés (carvi), 
fenouil et baie de genièvre ; on 
croit qu'une poignée suffit pour 


{5 vaches. 


“ On recommande le céleri, 
que l’on conserve salées dans des 
tonneaux en cuves, et que l'on 
donne aux vaches par petites 
portions dans leurs boissons. 
Elles sont un assaisonnement à 
leurs autres aliments et contri- 
buent à parfumer le lait.” 

L'avoine convient peu aux 
vaches laitières, qu’elle échauffe, 
à moins qu'elle ne soit convertie 
en farine et en boissons. La fa- 
rine d'avoine, d'orge, de seigle, 
de blé et de son prises en bar- 
bottage, augmentent la quantité 
de lait. 

Les betteraves  engraissent, 
mais n’agissent pas sensiblement 
sur la lactation. 

Les résidus de la laiterie, lait 
caillé, petit-lait, lait de beurre, 
conviennent très bien aux vaches 
laitières. 

Je n'ai pas besoin de recom- 
mander le sachet de sel. 


a — 


PHARMACIE SAINT-BONIFACE 


M. le Dr Lambert ayant fait l'acquisition 
de la ‘ Pharmacie Saint-Boniface,'’ connue 
comme la pharmacie de MM. Fafard et 
Cie., tiendra comme par le passé toutes 
ESPÈCES DE 
MÉDECINES PATENTÉFS, ARTICLES 

© DE TOILETTE, PARFUMERIE, 

Erc., ErTc. 


Le Dr Lambert tiendra ses bureaux à la 
pharmacie durant le jour et verra lui-même 
à ce que les prescriptions soient minutieu- 
sement remplies, 


Tout au Comptant. 


La pharmacie sera ouverte le jour et la 
nuit et les dimanches. 

Dimanche—9 à 10,12 à 1,7 à 8. 
ino 15.3.88. 


L'Hellèno - Gapençais. 


Agence Francaise de 
Colonisation, 
RENSEIGNEMENTS, :- COMMISSION, 
PUBLICITÉ, ASSURANCE. 


Directeur, HENRI CHERIAS, 
A WINNIPEG. 


HENRI CHÉRIAS, 
Post Office, Winnipeg. 


Adresse : 
1i 26 9 89 


JOHN BEDARD 


Mecanicien 


Machiniste, 


FABRICANT ET COMMERÇANT 


TOUTE HPFCE. DE NACHINERIE 


Ouvrages en Fer et en Cui- 
vre fondus. 


Reparation:-: de :-: Machines 


(Les machines à vapeur une spécialité.) 


TOUT OUVRAGE EST GARANTI. 
PRIX MODÉRÉS. 
S'adresser aux bureaux de la Cie: 


BAR WIRE WORKS CO, 


47 Rue Lombard, Winnipeg. 


6m.27.9.88. 


\ Agents demandes partout 


Cet offre est bon pour 60 jours, et 
nous le lesuns afin d'avoir de bons 
agents qui introduiront nos montres ; 
et afin de nous ] rotuger contre les 
spéculateurs et marchaï.ds qui ordon- 
neraient de fortes quantité : nous vou- 
ons que chaque personne coupe cette 
annonce et nous l'envoie avec son ordre 
A s'engageant à essayer de faire des ven- 
tes pour nous avec l'immense catalogue 
que nous envoyons gratis avec chaque 
montre. Sur réception de soc en tun- 
bres, comme garantie de bonne foi, 


PAIX DE VENTE, 


ES 


prenänt soin un peu, cette 
D montre durera toute votre 
vie. C'est votre dernière 
chance d'avoir une montre 
D de $30 pour $5.87,et une 
pour rien si vous nous en 
vendez 6. Adressez : 
A. C. ROEBUCK & CO. 
4 57 & 69 Adelaide &8t. 
Fast, Toronto, Can. Si vous 
désirez recevoir cette montre par 
la malle, il faudra envoyer le mon- 
tart complet car la marchandise ne 
peut pas être envoyée C. O, D. par la malle. Quand le montant 
comp et cle Lorüre est envoyé le suite, nous envoyons i 
lie chaine en or doublé, Nommez ce journal Er dcndes 


SGUTTS 
EMULSION 


OF PURE CGD LIVER OIL 
AND HYPOPHOSPHITES 
Almost as Palatable as Milk. 


Remarkable as a FLES14 
FRODUCER. Persons gain rap- 
tdly wnile taking it 


sioians to bo the FINEST ant DRE re Ann Ts 
an 

of its À for . relief nu ÉLÉRENE 

CONSUMPTION, SCROFULA, 
CENERAL DEBILITY, 

WASTINC DISEASES of CHILDREN 

and CHRONIC COUCHS. 

by all Druggists, 60c. and $1.00. 


w 
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CHEMIN DE FER 


NORTHERN PACIFIC 
ET MANITOBA. 


HEURES DES CONVOIS 
DEPUIS LE 9 AVRIL 1889. 


| 


LS CE: S2 |[££ 
57 |A 247 |85 
2 é L : ST 
224 |2 3 , | Temps moyen du | .|2 8 . È—. 
223 |ÉSSEÉ centre, 2127É|8 
ER 2 3 = | 22% 
gts |xss 3113483 
Stations, p.m. 
1.25pm| 1.40pm|A...Winnipeg.. L. 9.10a| 4,09 
1.10pm| 1.32pm|.Emb. du Portage. 9.20a| 4.15 
12.47pm| 1,19pm|....8t, Norbert....| 9] 9.37a| 4 38 
11 55am|12,47pml....Ste. Agathe....|24 10,19a| 5.36 
11,24am|12,27pm|...Silver Plains...|33|10.45a| 6.11 
10.56am|12.08pm,.......Morris ..... 40,11.05a, 6.42 
10.17am|11.55am|.St. Jean Baptiste.|47,11.23a| 7.07 
9.40am|11.33am|......Letellier .....156|1 1.45a| 7.45 
8 55am|11.00am|L..West-Lynne, A.165,12,10p| 8.30 
8.40am|10,50am|£L ..Pembina.,.. A./66,12.35p| 8.45 
6,25am|..Winnipeg Junc.. 8.50p| 
4.40pm|....Minneapolis ..- 6.35a 
4 00pm|L....St, Paul..,.. A 7.05a 
6,40pm|...... Helena, ...... 4.00p 
3 40pm|..... Garrison...... 6.35p 
1.05am| .... Spokane ,.... 9 55a 
8.00am|..... Portland ,.... 7.00a 
4.20am!...... Tacoma...... 6.45a 
.m. | a.m. a.m, [| p.m. |p.m. 
2.30 8.00].....8t, Paul..... 7.30| 3.00! 7.30 
p.m. | a.m. | a.m,. a.m. | p.m./|p.m. 
10.30! 7,00! 9.80|..... Chicago..... 9.00! 3.10| 8.15 
p.m.|p.m.|a.m, p.m.|p.m.|a.m. 
6.45, 10.15, 6.00|......Detroit...... 7.15] 10.45| 6.10 
a.m. |p.m, [a.m.|.....|p.m. 
9,10! 9.05|..... Toronto..... | 9.10/..... 9.05 
a.m, | p.m. a.m.|p.m.|p.m. 
7.00! 7.50|....New York....| 7.30] 8.50| 8.50 
a.m, | p.m,. a.m.|p.m, |p.m, 
8.80| 8.00|..... Boston. .....| 9.35|10,50|10 50 
a.m.|p m. p.m.|.....|[a.m, 
9.00! 8,30!.... Montréal....|! 8.151..... 8.15 


Chars Dortoirs palais et chars 
Réfectoires 


À CHAQUE CONVOI. 


J. M GRAHAM, H. SWINFORD, 
Gérant général, Agent général, 


Chemin de Fer 


NORTHERN 
PACIFIC. 


Pembina, Grand Forks, 
Helena, Butte, et tous 
Les principaux endroits du 
Montana. 


La Voe Tranvcontmentale Populaire 


———{©T AVEC 


CHARS REFECTOIRES. 


Spokane Falls, Portland, Seat- 
tle, Victoria, C.B., 
tous les endroits dans Puget 
Sound et l'Alaska. Tous 
les endroits dans On- 
tario et Québec. 


Convois Express tous 


les jours 
AVEC CHARS DORTOIRS PALAIS 
Et chars dortoirs pour les émi- 
grants. 


êæœLa seule voie ferrée se ren- 
dant au Parc National de Yel- 
lowstone. Pour plus d’informa- 
tions, s'adresser à |: 


CHAS. S. FEE, 
Agent géneral des passagers 
et des billets, 


jno 15.11.88. SAINT-PAUL, Mixx 


LE CHEMIN DE FER 


Northern Pacific 


— ET — 


Manitoba. 


La seule ligne qui fasse circuler tous les 
jours des chars 


PULLMAN-DORTOIRS 


—— ET DES 
Chars - Réfectoires, 
DE WINNIPEG AU SUD. 


Billets directs vendus pour tous les 
points du Canada y compris ia 


Colombie-Britannique 
et les Etats-Unis. 


KACUORDEMENT RÉGULIER A TOU- 
TES LES GARES UNION. 


#Les bagages à destination d’endroit du 
Canada sont consignés dir:ctement, fai- 
sant ainsi éviter le trouble et les dowanes. 

On obtient des billets pour la traverse 
de l'Océan et des cabines pour l'Angle- 
terre et toute l’Europe. 


TOUTES LES PRINCIPALES ET MEIL- 


LEURES LIGNES DE VAPEURS 
SONT REPRÉSENTÉES. 


DES BILLETS D'EXCURSION A 


La Côte du Pacifique, 


———BONS POUR 


—SIX MOIS ET RETOUR.— 


Sont aussi vendus. 


Pour plus amples informations, adres- 
sez-vous ou écrivez aux agents de la com- 


pagnie. 
H. J. BELCH, 
Agent des billets de la cité, 
285 rue Principale, 


Winnipeg. 
HERBER. SWINFORD, 
Agent géneral, 
457 rue Principale. 
J, M. GRAHAM, 
Gérant général. 


LE MANITOBA. 


Fracas! Fracas !! 
GEO. H. RODGERS & Cie, 


Ayant acheté l’ancienne MAISON d'AUTEUIL, nous nous faisons plaisir de le faire savoir à nos pratiques de la campagne. 


C'EST AU NUMERO 48%, BUR PRINCIPALE, WINNIPLG, 


Nous sommes en pleine vente. Nous pouvons ajouter que nos marchandises sont les plus belles, les meilleures et les plus consi- 
dérables de tout Winnipeg Nous détaillons à des prix qui conviendront à tous les acheteurs. 

Venez nous voir et achetez vos marchandises d'hiver à des prix qui défient la concurrence. 

Nous avons aussi au No. 470 RUE PRINCIPALE, un pleic magasin de CHAUSSURES. Nous détaillons au prix de banque- 
route. Pour les chaussures, vous aurez là de grandes chances. 

Entre autres commis français, nous avons M. Lachambre qui se fera toujours plaisir de revoir nos pratiques françaises. 


GEO. H. RODGERS & CIE. 


LA MUTUELLE DE NEW-YORK 


Compagnie d'Assurance sur la Vie. 


RICHARD A. MeCURDY, 
President. 


N'OUBLIEZ PAS : 


AU No. 439 POUR MARCHANDISES SECHES. 
AU No. 470 POUR CHAUSSURES. ’ 


AU PUBLICI 


Désire-t-on acheter de la viande à bon marché, 
IL FAUT ALLER VISITER NOTRE NOUVEAU BOUCHER, 


M. PHILEAS TRUDEAU. 


ETABLIE ler FEVRIEI 1848. 
TOUJOURS DES VIANDES DE CHOIX | LL 
A DES PRIX INCONIESTABLEMENT PLUS BAS QUE TOUT CE Qui s'esr vu| + PAYé depuis son organisation TN 0912, 00000 
DANS SAINT-BONIFACE. Captal au ler Janvier 1889 : - : 1 26,082,153.56 


SATISFACTION GARANTIE A TOUS. = 
N'oubliez pas : À porte voisine de Vhôtel Beauregard. LA PLUS ANCIENNE, LA PLUS RICHE ET LA MEILLEURE 
COMPAGNIE D'ASSURANCE DU MONDE. 


i1)1010 89 PHILEAS TRUDEAU. 


AU MAGASIN BLEU! : : 
Dette ob en ne ne UE 
AU MAGASIN BLEU ' Les primes sont basses, la sécurité est absolue et les conditions 


sont des plus libérales. 


BUREAU CENTRAL : 
Coin de la rue Principale et de l’avenae du Portage. 
Les habillements d'automne et d'hiver arri-|T C: LIVINGSTON, THOS. NORQUAY, 
vent tous les jours, et les prix sont de. 
MOITIE—— 
plus bas qu’à tous les autres magasins . de 


A M MAISON ETABLIE EN 1879. 
ardes-faites de Winnipeg. | 
IL FAUT VOIR LES PRIX POUR LE CROIRE: Wy M ? F L L J 


Habillements d'étoffe du pays pour - - -  g6.50[N0. 288 Rue Principale, Coin de la Rue Graham. 
Habillements de bon tweed tout laine valant $15.00 pour 9.50 


Meilleur Marche que Jamais! 


J. F. PRUD’HOMME, 


la 31 10 89 Secretaire et Caissier. 


Habillements valant $18.00 pour - - - - 12.50 oi 

Pantalons tout laine pour - - - - - 1.50! Notre assorti t de Marchandi t let. 
Pardessus en bonne étoffe du pays pour - - 6.90 dass 
Pardessus en tweed tout laine valant $12.C0 pour - 7.50 

Pardesmus valant 81300 - - - - - 100) Arlieles de Teilette 


Pour hommes 


MARCHANDISES SECHES 
EN GENERAL. 


Etoffes à Robes et broderies du dernier goût, 
Mousselines, Chambrés, Dentelles, 
Articles de fantaisie, Gants, 

Etc., Etc., Etc. 


VAS LA GARE DU CHEMIN NP. Œ AL 


WINNIPEG.. 


VENEZ EXAMINER ET JUGER PAR VOUS-MÊMES 


Magasin Bleu - - 426 Rue Principale. 


3m 1,10,85 


SANTÉ POUR TOUS !! 


PILULES et ONGUENT HOLLO WAY. 


LES PILULES 
Purifient le Sang, corrigent tous les Derangements du FOIE, 
de l’'ESTOMAC et des INTESTINS 


Elles fortifient et restituent la Santé à des Constitutions délabrées, elles sont auss 
inestimables dans toutes les maladies particulières au Sexe Féminin de tout âge. 
Pour les enfants ainsi que pour les personnes âgées sont invaluables. 


LONGUENT 


E un remède infaillible pour les Maux des Jambes, ceux des Seins, Blessures 
Anciennes, Plaies er Ulcères. Il est fameux pour la Goutte et Rhumatisme, 
Et pour tous les Dérangements de la Poitrine il est de même sans égal. 


FOUR LES MAUX DE GORGE, LA BRONCHITE, 
LES RHUMES, LA TOUX, 


Gon‘i: ments Glanduleux, et toutes les Maladies de la Péau, il est sans rival; et pour 
les membres contractés et jointures raides il agit comme un charme. 


1a.13.6.89. 


LOTERIE NATIONALE de COLONISATION 


Sous le patronage de M. le Curé A. LABELLE. Au profit de l'Œuvre des 
Sociétés Diocésaines de Colonisation de la Province de Québec. 
Fondée en Juin 1884, sous l'autorité de l'Acte de Québec, 

32 Vict., chap. 36. 


Ces Médecines sont préparées seulement à l’Etablissement du Professeur Holloway, 
78, NEW OXFORD STREET, auparavant 588, Oxford Street, 


Et se vendent à ls. 14d., ?s. 9d., 4s. 6d., 11s., 22s, et 33s. le Pot ou la Boite, et on peut 
les obtenir dans toutes les Pharmacies de l'Univers. 


Classe D. 
LE 28m TIRAGE MENSUEL AURA LIEU LE 


Mercredi, 20 Nov. 1889, à 2 hrs. P.M. 


VALEUR DES LOTS 50,000. 
Gros lot: Un Immeuble de $5,000.00. 


NOMENCLATURE DES LOTS 


Les acheteurs sont priés de regarder l'étiquette qui se trouve sur chaque Pot et Boite, 
s’il n’y a pas l'adresse 533 Oxford Street, London, c’est de la falsification. 


Robt. Wvatt, 


———MARCHAND DE 
QUINCAILLERIES, USTENSILES DE CUISINE, PEIN- 


TURES, HUILES. COULEURS, Erc., Erc. 1 Immeuble de - - $5,000.00 $5,000 00 
. ss. 1 do - - - _2,000.00 2,000.00 | 
352 — Rue Principale, Winnipeg — 352 1 do + + +  1,000.00  1,000.00 | 
| 4 Immeubles - - - 500.00 2,000 00 | 

(Porte voisine de la Banque de Montreal.) 10 do - - _ - 800.00 3.000.00 
a | 80 Ameublements . . 200.00 6,000.00 | 

60 do - - - - 100.00 6,000.00 
LES FAMEUSES FOURNAISES DE McCLARY 200 Montres d'or + -+ :+ 65000  10-000.00 | 
Supérieures à toute autre espèce de fournaises ou de poëles. Aussi une grande variété 1000 Montres d'argent - - . 10.00 10,000.00 | 
de poëles de cuisine, de salle, etc. 1000 Services de toilette : L 5.00 5,000.00 | 
Venez voir et demandez nos prix. | 
3m 17 10 89 ROBT. WYATT. 2307 lots valant - - - $50,000.00 | 


OR PLAQUÉ SOLIDE. 


’introduire nos mon 
Mctautre bijouteries pour 60 jours 


$1 00 le Billet. 


Il est offert au porteur de tout numéro t 1 
lo ve deg 74 À sonne de lui payer en espèces le montant de son 


ur cent, ( 
Les we Fran gagnants ne sont pas lévrde à la publicité à moins d'une autorisation spé- ! 


nous envoierons ce 


Tirages, le 3me Mercredi de chaque mois. 


Le Secrétaire, 


Bureaux: 19, Rue St-J 
ino.12.1.88. MÔMIRÈAL. Canada. 


32 cent. 8. E. LEFEBVRE, 
JEWELRY CO. 
de St., East Toronto, Ont. 
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